Compte-rendu de la rencontre entre 

le groupe philosophie du SNES et l’APPEP

Le 11 mars 2006, le groupe philosophie du SNES représenté par Évelyne Rognon et Patrick Giordano recevait deux membres du Bureau National de l’APPEP : Philippe Blanc et Simon Perrier, tous deux enseignant en lycée dans l’académie d’Orléans-Tours. 

La rencontre avait pour but de débattre d’un certain nombre de points concernant notre matière et l’évolution de ses conditions d’enseignement, et ce, autour de trois axes majeurs : le baccalauréat, les classes technologiques, et la série littéraire.

Si un certain nombre de points de convergence sont apparus à l’issue de la discussion, quelques  propositions faites par les représentants du SNES ont reçu un accueil plus réservé.

1. Nos convergences : 

               Organisation du baccalauréat :

· La date de l’épreuve écrite du baccalauréat entraîne une diminution inacceptable du temps de correction, et par voie de conséquence un alourdissement de la charge de travail. Le SNES et l’APPEP, chacun de leur côté, ont alerté depuis l’Inspection générale, en la personne du Doyen monsieur Souchet.

· Une importance toute particulière doit être accordée aux réunions d’entente qui permettent aux collègues de s’accorder sur les attentes relatives au traitement des sujets. C’est dans cet esprit que nous pensons nécessaire la mise à disposition de copies-test, de façon à prendre des repères quant à l’évaluation, et éviter une trop grande disparité des exigences.

· Nous déplorons qu’un trop grand nombre de collègues désertent chaque année ces réunions. Nous craignons que la réduction du temps de correction n’accentue ce phénomène.

              Les classes technologiques :

Que faire face aux difficultés rencontrées dans ces classes ?

· Un dédoublement total des classes est souhaité. Ces élèves méritent des conditions d’enseignement qui prennent la mesure de leurs difficultés, en particulier dans les exercices écrits.

· Nous devons veiller tout particulièrement à ce que soient proposés au baccalauréat des sujets formulés simplement, clairement en rapport avec le programme ( qu’il s’agisse de la dissertation ou de l’explication de texte).

· La mise en place d’un nouveau programme à la rentrée 2006 devrait offrir l’occasion de réunir les professeurs. L’échange et la comparaison de nos pratiques, dans de petites réunions, au niveau départemental par exemple, serait incontestablement profitable à tous. Là encore, le SNES comme l’APPEP ont profité de la rencontre avec le Doyen pour en formuler la demande.

             Séries littéraires :

Même s’il nous a semblé que nos interlocuteurs étaient moins inquiets que nous quant à l’avenir de la série, il est ressorti que c’est une question qui était en débat à l’APPEP aussi.

Les représentants de l’APPEP ne sont pas hostiles à la proposition d’introduire un enseignement  de  philosophie en classe de première L à la condition toutefois de maintenir l’horaire en terminale. Le SNES n’ayant aucun mal à s’accorder avec l’APPEP sur ce point, puisque c’est un mandat de congrès depuis Le Mans.

Le programme d’un tel enseignement reste à définir ; ceci constituera d’ailleurs un des chantiers auquel le groupe philo ne manquera pas de s’atteler.

Il nous semble également important, comme à l’APPEP, de présenter notre discipline aux élèves de seconde au moment de leur orientation. Un front commun avec d’autres disciplines pour la défense des L apparaît évidemment utile.

Enfin, nous  nous accordons sur l’importance de la mise en place d’un enseignement de philosophie dans chaque formation universitaire.


Les propositions du SNES :

           Dans la discussion relative aux séries technologiques, nous avons fait part de notre volonté d’engager une réflexion à grande échelle sur la nature des sujets et des épreuves, de façon à mettre en valeur des capacités et des acquis des élèves perceptibles au cours de l’année, mais pas ou peu au moment de l’examen.
C’est pourquoi le Groupe philo du SNES se consacrera l’an prochain tout particulièrement à cette tâche et organisera un stage national sur cette question. 

Le groupe philo du SNES remercie Philippe Blanc et Simon Perrier d’avoir accepté cette invitation. Cette réunion nous a confortés dans l’idée que des actions conjointes sont possibles et souhaitables sur bien des points.







Pour le groupe philosophie du SNES, 







Evelyne Rognon et Patrick Giordano.

PAGE  
1

